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cette Analyse fut jadis confiée aux archives du Séminaire de 
Chicoutimi, du soin desquelles j’étais chargé, par Mgr D. Raci­
ne (décédé en 1888), évêque de Chicoutimi.

Cette Analyse, sur papier vélin, comprend 29 pages de 
manuscrit. Elle commence comme suit :

« Extraits d’un régistre in-4* couvert en parchemin et conte­
nant 178 feuillets que Mr. Boucher Curé de l'Auge-Gaidien 
et Missionnaire des postes de la Comprime de la Baye d’Hud­
son, autrefois les Postes du Roi, a apj orté avec lai des Islets 
de Jeremie, dans l'été de 1836. Ce régistre n'étant d'aucune 
utilité à ce poste, et pouvant être, comme tieaucoup d’autres 
de ces missions l'ont été, exposé à être perdu ou pris par des 
voyageurs curieux, devrait être déposé chez l’Evêque de 
Québec. En dedans du couvert de ce régistre j’ai mis le nombre 
1836—J. M. J. pour le reconnaître plus certainement, et con­
fronter ces extraits s’il était nécessaire par la suiti. Tel est le 
titre de la première feuille : écrit par le P. La Brosse — Mis- 
cellaneoruiu Liber », etc.

Du vivant de Mgr D. Racine, je ne portais .nalheureuscment 
que peu d’intérêt à la question îles registres des anciennes 
missions du Saguenay. Je ne songeai donc pas, vraisemblable­
ment, à m’enquérir, auprès de l’évêque, du nom de l'auteur de 
ces Extraits. Je me rappelle seulement que Mgr Racine avait 
le projet de me confier le soin, pendant les vacances que je 
passais chaque été à Québec, de faire une copie, destiné-) aux 
archives de Chicoutimi, du registre ou des registres des 
anciens missionnaires du Saguenay, que l’on conservait à 
l'Archevêché de Québec. — Mais, à cette époque, le Miscel- 
laneorum Liber était-il à l'Archevêché de Québec ?...

En tout cas, dès l’année de la mort de Mgr Racine, en 1888, 
il fut constaté que le Mise. L., trouvé en 1836 aux Islets de 
Jérémie, était disparu : un correspondant, C.-O. G., signalait 
ce fait dans VUnion libérale du 24 août 1888.

A Québec et à Chicoutimi, nous fûmes alors — Mgr Gagnon, 
dans le temps archiviste à l’Archevêché, feu M. Emile Castel, et 
moi-même — nous fûmes alors pris d’un beau zèle pour retrou­
ver ce registre. Mgr Gagnon et M. Castel publièrent dans les 
journaux « Un appel aux amis de notre histoire religieuse et 
provinciale », dont j’ai on ce moment le manuscrit original sous 
les yeux, et qui n’amer a aucune nouvelle du cahier perdu.

Tout ce qu. restait du Miscellaueorum Liber, cV ùt donc


